
PÉTITION POPULAIRE

“STOP À LA PERTE DE TEMPS! SAUVONS L'ÉLEVAGE ET LA CULTURE ALPINE AU TESSIN, MAINTENANT OU JAMAIS!”

À l’attention du Conseil fédéral (Berne) et du Conseil d'État du
Canton du Tessin (Bellinzone)

2 octobre 2025

La Stratégie Loup Suisse prévoit la présence d'au moins trois meutes dans la zone sud-est, qui comprend le Tessin, les Grisons et Saint-Gall. À ce jour, on compte au moins 20 meutes confirmées (13 GR et 7 TI). La situation est donc hors de contrôle. Les données sont éloquentes: du 1er janvier au 27 septembre 2025, les loups ont déjà chassé 195 animaux d’élevage au Tessin, et environ 153 animaux sont portés disparus. Les agriculteurs sont exaspérés, et nombre d'entre eux ont déjà «jeté l'éponge» et cessé de conduire leurs animaux vers les alpages, ou envisagent de les vendre. Pendant trop d'années, le Conseil fédéral et le gouvernement cantonal ont sous-estimé le problème, laissant les loups se propager sans prendre de mesures décisives pour protéger l'élevage ovin et caprin et les alpages. De plus, il est notoire que plus de 75% de nos alpages ne sont objectivement pas protégeables.

	No.
	Nom et Prénom
	Route
	Domicile
	Signature

	1
	
	
	
	

	2
	
	
	
	

	3
	
	
	
	

	4
	
	
	
	

	5
	
	
	
	

	6
	
	
	
	

	7
	
	
	
	

	8
	
	
	
	

	9
	
	
	
	

	10
	
	
	
	




Promoteurs: Groupe Territoire et Alpages (GTA), composé de l’Alliance Patricienne Tessinoise (ALPA), de l’Union des Paysans Tessinois (UCT), de la Société d’Économie Alpine Tessinoise (STEA), de l’Association pour la Protection du Territoire contre les Grands Prédateurs (APTdaiGP), de la Fédération Tessinoise des Consortiums d’Élevage Caprin et Ovin et de la Fédération Tessinoise des Conduites Vétérinaires (FTCV).

Les formulaires doivent être retournés à Sem Genini, c/o Union des Paysans Tessinois (UCT), In Pièza 12, 6705 Cresciano. Le représentant des promoteurs est autorisé à recevoir les communications officielles. 
Remarque: tous les citoyens suisses et étrangers résidant en Suisse peuvent signer.


La situation est devenue insoutenable sous plusieurs points de vue:

· Les mesures de protection officielles ont montré leurs limites! 
L’installation de clôtures, de jour comme de nuit, lorsqu’elles sont possibles, engendre un surcroît de travail non rémunéré pour les agriculteurs et des maladies pour les animaux confinés dans des enclos forcés. L’expansion incontrôlée des loups nuit au bien-être et à la croissance des animaux (dommages indirects). 
Les chiens de protection peuvent gêner les touristes en montagne, et exposer à de graves conséquences pénales pour les agriculteurs en cas d’attaques contre des personnes (plusieurs cas se sont déjà passés).
D’autres mesures passives (comme les phéromones répulsives) sont encore en phase expérimentale, mais ont déjà montré leurs limites.
Les coûts (des millions de francs que personne n’a jamais voulu communiquer au public!) supportés par l’État (les citoyens) pour la mise en œuvre de ces mesures insuffisantes sont importants et récurrents; sans parler de l’énorme charge de travail et du fardeau financier qui pèsent sur les agriculteurs. Tant sur le plan technique qu’économique, ils ne sont plus supportables.
Le stress psychologique et physique des agriculteurs est devenu insupportable et nocif pour leur santé.
· De nombreux alpages ont déjà été abandonnés, et d'autres le seront bientôt !
Au début de leur présence au Tessin, les loups attaquaient principalement les moutons, puis les chèvres (de nombreux agriculteurs ont abandonné ces animaux), et les premières attaques sur les jeunes bovins ont déjà commencé (comme c'est déjà le cas depuis plusieurs années dans d'autres cantons).
Qui remplacera les familles d'agriculteurs pour prendre soin du territoire qui, à cause du loup, doivent cesser d'exploiter les alpages, voire abandonner leurs activités?
Les millions de francs investis (l'argent des contribuables!) par les Patriciats, la Confédération, les Cantons et d'autres organismes publics pour la restauration des alpages seront perdus!
Nous assisterons à une nouvelle progression de la forêt, qui occupe déjà 55% de notre territoire au Tessin. Cette négligence dans la gestion des terres entraînera une perte importante de biodiversité (flore et faune), et aggravera les dangers liés aux phénomènes météorologiques extrêmes auxquels nous assistons de plus en plus fréquemment.
Le paysage négligé et les alpages sans bétail ne sont certainement pas une bonne carte de visite pour les touristes visitant les montagnes du Tessin.
· Les traditions et nos excellents produits alpins et non alpins, très appréciés, disparaissent et disparaîtront!
· Les jeunes seront-ils encore intéressés/attirés par les métiers du secteur primaire, essentiels au tissu économique de notre canton?
· Il est avéré que les loups s'approchent de plus en plus des zones résidentielles; la peur règne et de nombreuses activités éducatives scolaires en forêt ont déjà été annulées. 

Considérant les dommages causés par les loups à l'élevage et au pastoralisme au Tessin, le Conseil fédéral et le Gouvernement cantonal sont invités, dans le cadre de leurs compétences respectives, à:

1. examiner sérieusement et concrètement la situation au Tessin afin de trouver des solutions spécifiques adaptées à la configuration de notre territoire;
2. introduire les modifications législatives nécessaires pour: 
2.1. réduire drastiquement le nombre de loups au Tessin et en Suisse afin de le rendre compatible avec l'agriculture alpine;
2.2. permettre aux bergers de se défendre efficacement, eux et leurs troupeaux, en cas d'attaque de loups;
2.3. prévenir la présence de loups dans les zones habitées et où les troupeaux ne peuvent raisonnablement pas être protégés;
2.4. quantifier et publier le seuil maximal tolérable de meutes de loups dans notre canton, en tenant compte des caractéristiques uniques de notre territoire, afin que l'élevage alpin puisse perdurer et, surtout, que la population tessinoise puisse continuer à bien vivre (avec une attention particulière à nos jeunes);
3. soutenir financièrement l'élevage;
4. compte tenu de l'augmentation rapide de la population de loups dans le canton, accélérer les décisions et les interventions nécessaires pour garantir la sécurité et la durabilité de l'élevage et la protection de la vie rurale tessinoise;
5. le gouvernement cantonal doit s'engager activement dans un dialogue approfondi et continu avec le Conseil fédéral afin de protéger l'élevage et l'activité alpine au Tessin.
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